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D'un ras le bol à l'autre…
d'un enthousiasme à l'autre…

Mon ami Christian Mélet qui 
avait de multiples activités me di-
sait un jour y trouver l'avantage 
suivant : quand une activité posait 
trop de problèmes, il y en avait 
toujours une autre qui elle avait 
des résultats encourageants et le 
réconfortait. Ainsi en est-il de ce 
que je souhaite vous apporter dans 
ce bulletin : des inscriptions à la 
rencontre de Fontaine de Vaucluse 
en nombre très réduit chez les 
Rhône Alpins avec des copains qui 
s'inscrivent sans s'inscrire, qui se 
désistent, toujours pour d'excellen-
tes raisons bien sûr, un copain qui 
s'engage pour organiser puis doit 
passer la main, là aussi pour d'ex-
cellentes raisons… bref, ça devient 
dur… 

Et puis le positif  : le rassemble-
ment de l'Amicale de Loire-Atlan-
tique qui fut un succès comme celui 
du Sud-Ouest, et je n'en doute pas 
notre rencontre de Fontaine de 
Vaucluse sera réussie quant au 
plaisir des copains à se retrouver 
et à découvrir ensemble quelques 
beaux coins de France  ;  des con-
tributions variées à notre bulletin, 
des lectures et des rencontres pas-
sionnantes à partager, là on a le 
sentiment de construire. Alors 
bonne lecture…

Daniel Bret

La hache est tombée sur quel-
ques articles… par manque de 
place uniquement  ! Je devais don-
ner la priorité à l'annonce du Ras-
semblement de la Rochelle  et res-
ter dans le poids actuel pour un 
envoi à 3,50F.  Je donne la liste à la 
fin du sommaire en dernière page. 
Mes excuses aux copains qui 
avaient écrit pour ce numéro…

PROCHAINES RENCONTRES 
RHÔNE-ALPES

ouvertes à tous

inscription très, très urgente il reste des places.

du Jeudi 19 au Dimanche 22 Octobre 2000 rencontre
à FONTAINE DE VAUCLUSE

infos en page 2
il reste des places

Rassemblement National de la Rochelle
Inscriptions avant Décembre

L'Aanaj Rhône-Alpes et les activités des anciens et amis des AJ même
extérieurs à notre région sont désormais sur Internet à l'adresse suivante :

http://members.aol.com:/ajanciens/index.htm
ce site a été créé par Daniel Bret et celui-ci attend vos commentaires…
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Mini-Rassemblement
à l’AJ de Fontaine de 

Vaucluse (urgent)
Nous avons donc pour l’instant 

retenu 10 places fermes en envoyant un 
chèque de l’Anaaj, mais nous avons eu 
moins d'inscrits que prévus ! et pas mal 
de désistements. Donc si  tu es intéres-
sé(e) tu peux contacter l'AJ directe-
ment dès réception de ce bulletin… 
pour voir si ça peut se faire. (tél : 04 90 
20 31 65).

Les dates retenues sont du Jeudi 
19 au Dimanche 22 Octobre 2000.

Voici  le programme proposé.   Il 
s’adresse aux randonneurs et aux petits mar-
cheurs.

1) Pour les petits marcheurs.   Près de 
Gordes : visite du Musée du Vitrail et du 
Vieux Moulin à huile.

2) Rando Gordes-Abbaye de Sénanque (3 
heures à 3 h  30 de marche).  Les petits mar-
cheurs pourraient nous retrouver à l’Abbaye 
pour la visite et le pique-nique.

3) Les Moulins de Véroncle (départ près 
de Gordes, autour de 4  h de marche). Pour les 
petits marcheurs, rendez-vous à Murs pour le 
pique-nique.

4) Le Vallon de l’Aiguebrun (3 heures 
aller-retour).  Pique-nique à Sivergues, où les 
copains pourraient nous rejoindre.

La Borie envisage aussi  de tenir sa réu-
nion  mensuelle pendant notre séjour les 21/22 
Octobre. 

Les dernières précisions sont les suivan-
tes : 

On prendra la demi-pension : les repas de 
midi seront tirés des sacs.

On sera attendu Jeudi à partir de 17 heu-
res. Les Marseillais arriveront vers 9h30 le 
vendredi et repartiront Samedi. On prévoit 
donc deux balades assez courtes le Samedi  et 
le Dimanche… donc le projet initial sera sans 
doute modifié.

Adresse de l'AJ : Maison provençale à 
800 mètres du village. Chemin de la Vignasse. 
Tél: 04 90 20 31 65. Fax : 04 90 20 26 20.

Doudou et db

Une fois de plus l'organisation de 
cette rencontre a bien failli aboutir à une 
annulation pure et simple… avec les co-
pains qui s'inscrivent puis annulent. Fina-
lement, j'ai décidé de maintenir ce rendez-
vous et je ne le regrette pas.

Que la vue sur le Lac est belle !
D'abord nous avons, comme à l'ac-

coûtumé, apprécié la gentillesse des co-
pains de l'AJ et en particulier de Monique. 
Notre amie Josette était en congé. Le sa-
medi après-midi on est allé faire une ba-
lade en voiture puis à pied jusqu'au Roc 
de Chère, facile mais très belle découverte 
pour certains. Et le temps était splendide. 
On a marché pendant une heure pour arri-
ver aux belvédères qui dominent l'est du 
Lac d'Annecy, avant de revenir par le 
golf. J'avais reconnu le parcours la se-
maine précédente et pensé que la plupart 
des copains pourraient le faire. Deux co-
pines ont dû cependant renoncer.

Pierres pétrifiées du Désert de 
la Mort

Au retour, on s'est arrêté pour admi-
rer les pierres pétrifiées d'un magasin qui 
les importe du Désert de la Mort aux 
USA. Les Hauts-Savoyards ne le connais-
saient pas.

Une grande ambiance chants et dan-
ses… et même rap !

Après un excellent repas au cours 
duquel les chansons ont commencé à fu-
ser, nous avons organisé une soirée qui fut 
une grande réussite grâce en particulier à 
nos deux copines d'Annecy dont Lucienne 
qui anima les chants superbement. On a 
terminé sur une démonstration de Rap par 
Saïd Adjerine le chef cuisinier de l'AJ. 
Son frère et lui nous ont exécuté le pro-
gramme qu'ils devaient présenter à un 
concours à Paris. Bien que le style des 
danses "ajistse" soit fort éloigné de celui-
la, tout le monde a aimé.

Promenade sur le Semnoz
Le lendemain, petit déj', Monique en 

venant au boulot nous a apporté des crois-
sants ! Puis on part pour une promenade 
sur le Semnoz, toujours avec le beau 
temps, promenade qui va se terminer pas 
un pique-nique sur la terrasse de l'hôtel 
Couttet. Nos chants d'adieu vont surpren-
dre et charmer nos voisins…

Bref, une réussite malgré le nombre 
plutôt réduit des participants : une dou-
zaine… mais de qualité !
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Tourisme à la manière ajiste
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Onze jours en Corse
Une dizaine de copains sont partis avec Béton et sont, au mo-

ment où j'écris ces lignes, sur place… avec du beau soleil et, je 
leur souhaite, ni incendies ni plastiquages…

Week-end d'Annecy 
17/18 Juin 2000



FUAJ'Mag
Bien qu'ayant sollicité à plusieurs reprises 

l'envoi  régulier de ce magazine des adhérents 
de la FUAJ, je n'ai  jamais été bien entendu, 
alors à chaque fois que je vais dans une AJ j'en 
récupère un numéro pour vous en parler, voici 
le dernier…

Chantiers et rencontres internatio-
nales

Celui de "l'été 2000 en survol" contient  
plusieurs articles remarquables. Le premier 
présente des activités dignes de la tradition 
ajiste : ainsi la FUAJ a proposé pas moins de 9 
chantiers dans toute la France et au Québec 
ainsi que trois rencontres internationales   : 
conception d'une nouvelle AJ à Grenoble, dé-
broussaillage d'une île à Angoulème, décora-
tion  intérieure d'une AJ à Poitiers, etc… L'AJ 
de Séez en Savoie a mis en œuvre une rencon-
tre européenne avec les jeunes du pays. 

Sida, lecture et voyages d'aventure
Nous trouvons ensuite des "coups de 

projecteur" sur l'association "Sol En Si" (Soli-
darité, Enfants, Sida), les adhérents de la 
FUAJ étaient invités à participer à une nuit 
d'aide à cette association et sur le livre de 
Georges Coulonge, "l'Eté du Grand Bonheur" 
qui se déroule en 1936 et fait revivre une AJ.

La rubrique "Voyages" nous parle de trois 
aventuriers sportifs : Jamel, le coureur soli-
taire, et Béa et Manu qui parcourent à vélo la 
Transaméricaine. Des nouvelles mitigées…

De la Norvège à Hong-kong en pas-
sant par l'Ecosse

Dans la rubrique International, on va 
pouvoir découvrir les AJ  de Bergen dans le 
cadre de la "ville européenne de la culture", 
l'agrandissement  de l'AJ du Jockey Club de 
Hong-Kong,  et les merveilleuses AJ d'Ecosse. 

L'International Booking Network
On termine avec une ouverture sur les 

manières d'adhérer aux AJ, de réserver ses 
places partout dans le monde grâce au système 
IBN accessible depuis presque n'importe 
quelle AJ, et sur les superbes stages de toutes 
sortes offerts cet été. On peut découvrir cela 
aussi sur internet.

Un congrès international des AJ 
dont on aimerait parler…

On notera que la FUAJ a été co-organisa-
trice avec la Fédération Allemande du Congrès 
international des AJ. Il  était question à un mo-
ment que nous y soyons invités, mais nous 
n'avons plus eu de nouvelles… peut être pour-
rons nous vous en parler dans le prochain nu-
méro. 

db

Vie de l’Anaaj et des Anaaj
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Week-end de Juin, rassemblements des 
Bretons et du Sud-Ouest  :  Compte-rendu 
dans ce numéro.

 Fontaine de Vaucluse (la Borie) en sep-
tembre. Dernières précisions page précé-
dente.

 Corse   : compte-rendu dans le prochain 
bulletin…

Bulletin   : on essaie de tenir le rythme 
trimestriel.

Cassettes et carnets de chants : les ache-
teurs recevront bientôt un courrier personnel 
pour savoir s'ils sont intéressés par le récapi-
tulatif et la sortie d'un CD.

Entretiens vidéo   : nouveaux enregistre-
ments de copains. Le montage de ces enges-
triments se heurte actuellement à des pro-
blèmes techniques et nous sommes sollicités 
par une entreprise travaillant pour la télévi-
son pour une collaboration que nous espé-
rons fructueuse.

Mémoire ajiste   : attente d'un article sur 
l’histoire de l’AJ de Grenoble et  de son 

groupe. De nouveaux documents nous ont 
été confiés.

Carte de groupe :  Les nouvelles modali-
tés proposées par la FUAJ semblent favoriser 
l'utilisation des AJ par les anciens dans de 
meilleures conditions.

Opération Amitié : période de vacances.

Thèse de Lucette Heller : suite aux pro-
positions de Marius Dépouly de nous donner 
un  coup de main, nous nous orientons vers la 
ré-édition par nos propres moyens de cet  
ouvrage majeur que quelques copains aime-
raient se procurer.  On vous préviendra si  
cela débouche.

Répertoire : en attente.

Site Internet : mis à jour en juin  nous 
avons rencontré quelques problèmes, mais 
quelques copains sont allés le visiter et ont 
exprimé leur satisfaction.  En particulier des 
directeurs d'auberge nous ont dit leur intérêt 
pour des documents qui  leur permettent de 
connaitre mieux le passé des AJ.

On retrouvera en première page 
l'adresse à taper pour accéder. 

             db

Le point sur nos actions

Amicale Poitevine des Anciens 
des Auberges de Jeunesse
Jean Ringenbach dit Paname s'en occu-

pait en 1998, mais nous n'avons plus guère 
de nouvelles. Nous en redonnerons dès que 
ce sera possible…

Les Ajistes Bourguignons
Se réunissent le Samedi 7 Octobre 2000 

à l'Abbaye de Citeaux, déjeunent à Glanon 
sur Saône. Tous renseignements auprès de 
Paul  Chamoy 14 Avenue Général de Gaulle. 
21200 Beaune.

Les Anciens des Auberges
La Borie

Le premier septembre ils étaient 11 à 
Vaucluse.  L'AJ de la Fontasse a eu les hon-
neurs du Journal sur A2, le 18. 

On parle aussi des copains malades ou 
ayant des deuils…et comme nous la place 
est réservée aux textes concernant le rassem-
blement de la Rochelle…

Dans le bulletin d'Août on évoque les 
80  ans de Jean Kounitzky, et les 90 ans de 
Mireille Nace, la maman de Rémy et  Eliane. 
Mireille a fait un baptème de l'air en hélicop-
tère le 6 Août   ! Bravo ! et nos meilleurs 
vœux à ces deux copains.

Les Anciens des Auberges 
Groupe de Marseille

Marcel Andujar célèbre lui aussi l'anni-
versaire de Mireille et  son talent  de chan-
teuse "hard" avec "ça boulègue". La suite : 
Balades sur le Lataï, sur les Balcons de Sou-
beyranen, échos du 40ème anniversaire de 
Loire Atlantique, AG prévue le 16 Décembre 
à l'AJ  d'Arles. Marcel évoque ensuite avec 
humour les congés payés et les sports 
d'aventures. Il  se demande ce qu'on en a fait 
avec toutes ces activités qui débouchent sur 
un  lit d'hôpital… Il nous présente "Le cra-
paud qui fume", dernier polard écrit par 
Serge, le fils de Vincent Scotto. Editions : 
L'Ecailler du Sud. Jacques B. essaie d'expli-
quer l'échec de l'Espéranto… ça va faire 
réagir. On termine sur "Patchwork Européen 
une superbe chanson pastiche de Jeannette 
Skapowski sur l'air de "Je n'suis pas bien 
portant". Sans parler des dessins de Marcel, 
toujours aussi beaux et stimulants (mieux 
que le Viagra pour certains sur les imagina-
tions fertiles comme la mienne   ! voir les 
"Franches Folies de la Rochelle page 8)

suite page 8

Aux Quatre Coins de l'Hexagone



LE RASSEMBLEMENT DE 
vu par Clarinette

Salut, les copains et copines !

voilà longtemps que je veux vous faire la 
relation du Quarantième Anniversaire de 
l’Amicale bretonne, mais le temps a vite passé 
et c’est déjà juillet, la Pentecôte est loin.

105 au Château de Laléard
Au château de Laléard nous nous sommes 

retrouvés 105 au plus fort de la 
représentation.  Cent cinq bien contents d’y 
avoir participé, et plaignant les absents. Le 
programme est alléchant et copieux.

J’ai le plaisir d’avoir fait les 115 km au 
volant et de coucher dans ma voiture (pour 
combien de temps encore ?) Et Marcel est 
tellement content de m’aider à la retrouver 
toutes les fois que je n’y arrive pas.

Ecomusée de Cognac au lit
La première soirée est très pluvieuse puis 

ça se calme et  la première matinée, je fais la 
grasse… matinée et les cars partent sans 
moi.   Je n’ai donc pas visité l’écomusée du 
Cognac.   Bof… je sais ce que c’est  un 
alambic. Grand Père était  bouilleur de cru (en 
Normandie c’est du Calvados). Il  était fier des 
68° de sa production.

La Roche Courbon et sa baignoire
Le dimanche matin, visite du château de 

la Roche Courbon : un délice. J’adore visiter 
les châteaux et celui la me parait superbe et 
son contenu aussi.  Vous pouvez “admirer”  la  
mauvaise photocopie qui  suit de la baignoire 
du  Cabinet  de Peintures. Le guide nous expli-
que qu’une des occupantes du château avait un 
tel tempérament que lorsqu’elle sortait de la 
baignoire pleine d’eau froide, l’eau était deve-
nue chaude.

Rochefort, mes pieds sont HS
C’était beau ! Oui, mais je suis H.S., mes 

pieds refusant de m’emmener plus loin. Bon le 
déjeuner est donc le bienvenu. Et nous admi-
rons encore les menus installés devant chaque 
assiette. C’est à la fois du courage et de la 
patience. Je suis si fatiguée que c’est foutu 
pour moi la visite de Rochefort.

Où sont les jeunes filles candides ?
Mais je peux tout de même participer à la 

soirée annoncée. C’est un délice. Ça ressemble 
à Brassens en  plus jeune. Un animateur avec sa 
guitare qui nous chante des chansons coquines, 
mais parmi nous il  n’y a plus de jeunes filles 
candides. Nous sommes très contents et inter-
calons nos chants ajistes.  C’est vraiment une 
bonne veillée. 

Saintes et ses arènes, et au-revoir
Le lundi, je dédaigne Saintes, ses arènes, 

église et abbaye, et mardi c’est fini pour 

moi.  C’est le retour à la maison, espérant  ne 
pas avoir trop de fous sur ma route. Détail 
curieux : je ne fais que cent bornes pour re-
trouver mes pénates. Ne cherchez pas :  à  l’al-
ler je n’ai pas respecté l’itinéraire prévu et 
c’est bien plus facile de retrouver la maison 
que le château inconnu.

Pour Robert qui n’a pas retrouvé la tête 
du  Dr Guillotin, c’est normal, ce dernier l’a 
gardée sur ses épaules jusqu’en 1814, laissant 
à d’autres le plaisir de tester sa bonne machine.

Grand merci à tous les copains qui nous 
avez organisé une si belle fête.

Et à la prochaine !
Toutes mes amitiés à tous.

Clarinette

Tout vient à point pour qui sait 
attendre…

moi- aussi il me semble que j'ai quelque 
retard pour écrire à propos de ce rassemble-
ment qui me permit de découvrir de nombreu-
ses choses :

D'abord c'était la première fois où je par-
ticipais à un rassemblement des copains de 
Loire Atlantique que nous appelons les Bre-
tons, vus de la Savoie  ! Être à la retraite me 
donnait enfin cette liberté et si j'arrivais avec 
deux jours de retard ou presque à cause du 
mariage d'une de mes nièces le samedi, j'allais 
pouvoir rester pour le post-rassemblement. Et 
Doudou m'avait  si  souvent  dit :  "Tu verras les 
copains de Nantes et ils sont tellement sym-
pas !"

Amitié…
Effectivement, j'ai  apprécié la gentillesse 

et l'efficacité des copains organisateurs, que ce 
soit  Jacqueline et  Marcelle, Gisèle ou Roger, 
ou  encore l'omniprésent  Robert… Ils ont su me 
trouver deux copains, Michel et  Claude, pour 
me recueillir à  la gare le dimanche matin… et 
toujours ils ont eu le sourire amical qui rend la 
vie tellement meilleure. Et j'oublie sans doute 
d'autres copains qui  ont mis la main à la pâte 
pour que ça marche.

Je tirerai un coup de chapeau particulier à 
Hyaki et Mado qui  m'ont accueilli dans leur 
voiture pour presque tous les déplacements en 
voiture. Le talent de conteur et d'homme de 
mots, bons de préférence, de Yaki allait se 
manifester à plusieurs reprises pour mon plus 
grand plaisir et   je le cite page 15 de ce bulletin 
dans la rubrique "Histoires d'en  rire". C'est lui 
qui a écrit  la chanson du rassemblement que 

nous pourrons reprendre lors des dernières 
soirées. 
Qu'ai-je retenu de ces journées 
d'amitié… ?

RocheCourbon, Pineau et danses
Dimanche 11 Juin
A midi,  le Pineau et les discours, la visite 

rapide du Château de la RocheCourbon, bel 
endroit entouré de pièces d'eau sur un maré-
cage. Le soir, danses de Saintonge et Poitou. 
La bienvenue de Roro qui partage sa chambre 
avec moi. Les rencontres avec des copains 
avec qui  je suis en correspondance depuis des 
années sans les connaître, comme Jean  Ber-
nard de Paris et quelques autres. Ça surprend 
parfois car on imagine des visages parfois bien 
différents, mais c'est très sympa !

Saintes Robert chantez pour nous…
Lundi 12 Juin
Visite de Saintes sous la houlette de Ro-

bert Macula, qui  sait nous faire partager 
l'amour de sa ville natale : arênes, jardins sus-
pendus, panorama sur la ville, maisons cos-
sues, musée lapidaire, abbaye aux dames.

Retour pour le repas d'au-revoir… Robert 
nous dit une histoire à sa façon, passant dans 
les quatre salles de restaurant pour que chacun 
en profite… 

L'après midi  les copains qui restent vont 
voir les Fontaines romaines et  le moulin à côté. 
Le soir, concert de musique persanne avec un 
copain de Robert, j'aime bien, mais certains 
trouvent que c'est un peu répétitif…

Moulin du Fa et Talmon, Matata et 
Mornac ! La séduction…

Mardi 13 Juin
Brouillard très beau. On va voir le Moulin 

du  Fa, et je découvre ainsi qu'on est  près de la 
Gironde   ! Je nous imaginais bien plus au 
nord  ! La guide sait faire revivre les lieux et 
nous prenons conscience de l'importance du 
temple romain qui  exista sur ce lieu : 35  mè-
tres de haut.

Presqu'île de Talmon, église romane, 
cimetière au bord de mer, ruelles bordées de 
roses trémières… superbe.  On va pique-niquer 
à Matata, sur les falaises troglodytes. Visite 
des grottes, misérables jadis, luxueuses au-
jourd'hui.

On part ensuite pour le phare de Combre, 
mais on se perd et on rejoindra les copains à 
Mornac sur Sudre où un ancien des AJ  va nous 
faire visiter son village :  église, port, et il faut 
deviner que derrière les herbes à l'est, il  y a 
une succession d'étangs !

Au retour un copain a un accident en 
voiture, heureusement sans gravité, mais cela 
aurait pu être dramatique. 

Tourisme à la manière ajiste
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Rétrospective vidéo et film
Après le repas, veillée : Gisèle nous pré-

sente le montage vidéo de Fifi, dont  je regrette 
l'absence car je me lance comme lui et j'aurais 
aimé le féliciter et l'interroger sur cette superbe 
réalisation. L'ambiance de Peysey était vrai-
ment superbe aussi :  à retenir  le nom de l'hô-
tel, "la Vigogne", tenu par des animateurs di-
gnes des meilleures AJ. Puis films anciens 
donnant une rétrospective de la vie de l'Ami-
cale de Loire Atlantique, sympa parfois drama-
tique quand on  revoit des copains disparus. On 
chante, on se couche fort tard.

Fermes aux oiseaux, Pierre blanche, 
pierre vieille de Dampierre et ânes 
poilus…

Mercredi 14 Juin
Départ pour la Ferme aux Oiseaux : pas 

d'animaux empaillés mais des représentations 
peintes, des chants enregistrés et de belles 
photos.  Plus loin, site de la Pierre de Cra-
zanne, carrières à ciel ouvert donnant  une ro-
che blanche très homogène.

Après le déjeuner, Château  de Dampierre. 
Vaste demeure Renaissance habitée depuis l'an 
900, et  vouée à l'Alchimie. Asinerie des Haras 
Nationaux : l'âne du Poitou (à long poil) qui a 
failli disparaître est en voie d'être sauvé, dans 
une trentaine d'années   ! On assistera à une 
saillie avec une ânesse qui ne semble pas très 
chaude… 

Veillée chants traditionnelle. 

Chemin de Compostelle, Brouage 
port de terre et Cayenne port de 
mer, huîtres et muscadet… 

Jeudi 15 Juin
Départ pour le Château Drouhet. Certains 

partent en  voitures, d'autres vont suivre le 
chemin de Compostelle qui passe par là. Visite 
de Brouage, port fortifié maintenant isolé dans 
les terres, ville impeccablement propre, dont je 
parcours le chemin des remparts. Puis nous 
voici à Cayenne, petit port  de Marennes. Belle 
balade en bâteau où l'on nous explique l'os-

tréïculture. Au retour, devant les yeux horrifiés 
des "Bretons" je craque et  déguste quelques 
huîtres… bien que ce ne soit pas la saison 
(elles sont "laiteuses"). Yaqui  me fait goûter le 
muscadet pour les aider à descendre…

Amitié : "la main dans la main".
Le soir, dernière veillée chants :   : Hyaqui 

nous fait interpréter et enregistrer le chant qu'il 
a composé pour célébrer ces quarante années 
d'Amicale.  Au revoir aux copains et conversa-
tion  avec le responsable du Château qui  se 
demande où en sont les AJ.

Vendredi 16 Juin.
Tôt le matin, Roro, mon compagnon de 

chambre m'emmène à Saintes pour prendre 
mon train, merci encore… une journée pour 
rejoindre les Alpes via Paris ! Plein de souve-
nirs dans la tête.

Daniel Bret

40 ANS APRÈS sur l'air de "La Main dans la Main"
Texte écrit par Hyaki Nagard de Nantes.

1945
Nous étions tous jeunes Ajistes, la main dans la main
Des jeunes à qui rien ne résiste, la main dans la main
Décidés à prendr' en main nos destins
Marchant la main dans la main

Marqués par une époque dure pour tous les humains
Nous cherchions une voie plus sûre traçant un chemin
Qui ne ferait que de beaux lendemains
Amis la main dans la main

1950
Que devient la belle espérance, n'est-c' pas les copains ?
S'il y eut bien moins de souffrances dans le quotidien
Nos espoirs sont souvent restés sur leur faim
Malgré la main dans la main

Mais comme la vie continue, redressant les reins
Selon la recette connue, il le fallait bien,
Nous avons repris le boulot plein d'entrain
Toujours la main dans la main

Nous avons fondé nos familles suivant nos destins,
Engendré des garçons, des filles comm' tout un chacun,
A qui nous devions tracer le chemin, 
Loin de la main dans la main
1960

Mais les souvenirs sont tenaces, pour se "sentir bien"
Et ne pas subir la menace de n' servir à rien
De voir se briser la chaîn' des copains
Repartons la main dans la main

Alors on créa l'Amicale, heureux ô combien
Nous avions une raison sociale "A nous les copains "
Pour se retrouver, renouer le lien .
Amis la main dans la main

1980
Que de retrouvaill's enthousiastes, chacun se souvient 
Rassemblements, croisières fluviales, n'en manquait aucun,
Voyages, sorties toujours dans l'entrain
Bien sûr la main dans la main

1990
Voilà 40 ans que çà dure, non ce n'est pas rien,
Et notre joie est aussi pure, d'être allés si loin
Rester réunis, n'est-c' pas les copains
Gardons la main dans la main

2000
Les septuagénaires Ajistes qui vieillissent bien
Voient maintenant le bout de la piste, ne regrettent rien
De bons souvenirs nous avons fait le plein
Restons la main dans la main (bis des deux dernières lignes)               
db
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LE RASSEMBLEMENT DE LILLE 
vu par Simone Malirat de Toulouse

J’avais demandé à Simone de me pas-
ser son texte rendant compte de notre 
rassemblement de Lille. En effet je 
l’avais vue prendre consciencieusement 
des notes et je me suis dit que je ne 
pouvais faire mieux, voici donc un 
compte-rendu plus détaillé que le pré-
cédent…

Départ de la gare Matabiau à Toulouse 
le 17 Avril 2000 à 5 h 21  le vendredi. Pour 
ce rassemblement  des anciens des AJ de 
Flandre, Artois, Picardie, nous étions neuf 
Toulousains : Jeanine, Jacques Bénichou, 
Angèle, Yves Bettini, Jojo, Marie Dupuy, 
Jeanine, Guy Mailly, moi-même (Simone 
Malirat). Petit déjeuner dans le TGV. Nos 
quatre copains bien installés sortent saucisse 
sèche, fromage odorant, pain, etc… Que de 
fous rires avec Jeanine, Jacques, Angèle, 
Yves. 

Pleureuse de Vimy

Installation et visite du Vieux Lille
Arrivée à 13 h  07 en gare de Lille-Eu-

rope, accueillis par les copains du Nord, 
pour nous emmener à l’hôtel, l’AJ étant 
occupée par des Anglais. Dépôt des bagages 
dans les chambres, après avoir reçu les sa-
chets de bienvenue avec petits cadeaux : 
porte-clé, coupe-papier, documentation, 
etc… Visite de la vieille ville de Lille. Nous 
avons été surpris par la propreté, le cossu 
des maisons, contrairement à sa réputation 
de ville grise et sale. Pot  d’accueil à l’AJ 
libre vers 19 h  30, présences de l’adjointe au 
Maire, du délégué de la F.U.A.J du Nord, du 
président de l’Anaaj.

Nœux les Mines : son musée et ses 
pistes de ski

Samedi, après un très bon petit déjeu-
ner pris à l’hôtel, départ pour les visites : 

Musée de la mine à Nœux les Mines à 9 
heures. Très intéressante, commentée par 
des anciens mineurs qui nous font promener 
dans les galeries, expliquant  leur travail. On 
finit par une vidéo qui nous fait  voir que le 
travail dans les fosses s’était beaucoup amé-
lioré, surtout  modernisé. Loisirs-Nord, base 
nautique construite en bas du terril qui sert 
de piste de ski toute l’année, remonte pente 
pour faire du ski tous les jours pour une 
somme modique de 27 francs de l’heure 
(location du  matériel comprise) sur un tapis 
de matière plastique… Nous sommes repar-
tis avec le bus pour le restaurant  avec dans 
la tête une pensée pour les mineurs, leurs 
compagnons de travail : les chevaux.

L'horreur de Vimmy…
15 heures, départ pour Mémorial Cana-

dien à Vimmy, sous la pluie. Sur cette terre 
labourée par les obus qui forment quelque 
fois de grands entonnoirs, nous avons vu 
deux tranchées, française et allemande, très 
proche l’une de l’autre.  Dans le bâtiment 
d’accueil, historique en vidéo et photos.

Arras, toujours la guerre… les Boves
Direction Arras.  Nous nous sommes 

promenés sur la grande place, dans les sou-
terrains appelés Boves, qui ont été creusés 
par les carriers au Xème siècle. Redécou-
verts au XVème siècle par les habitants qui 
les ont transformé en caves, écuries, dépôts, 
même en logements, puis pendant la pre-
mière guerre mondiale plus de 10 000 sol-
dats canadiens ont habité ce réseau de caves, 
de galeries, ils ont servi d’abri pendant les 
bombardements de 1944, ouvertes à la visite 
en 1932 (?). La place a été reconstruite après 
la guerre de 14-18  à l’identique.

Retour à l’AJ pour le repas.

Bailleul  et son beffroi
Après une bonne nuit, petit déjeuner, 

départ pour Bailleul, le beffroi aux 242 mar-
ches datant de 1077, hauteur 62 mètres, 35 
cloches surmontées de la sirène Mélusine. 
Reconstruit en 1932, supportant le poids  
des cloches de 5194 kg.

Ascenseur à péniches sur vérins hy-
drauliques

Ensuite, notre chauffeur nous emmène 
à Arques pour la visite de l’ascenseur de 
Fontinettes, créé par un Français, 
M. Bertain, un Anglais, M. Karl. En somme, 
depuis 1887, il  a fonctionné pendant  80 ans, 
jusqu’en 1967, abandonné pendant 12 ans, 
en 1979, une association l’a remis en état 
pour en faire un lieu de visites.

St Omer et sa cathédrale
A St Omer, visite de la ville, de la ca-

thédrale du XIIIème siècle. 1553, boulever-
sement : Charles Quint en fait une église de 
substitution  après la guerre, au XVème siè-
cle, reconstruction des chapelles.

Cassel, là-haut sur la montagne !
Visite de Cassel à 175,60 mètres de 

haut, vue panoramique, côtes anglaises visi-
bles par temps clair. Le Maréchal  Foch avait 
installé là son Etat-major en 1917. Les Al-
lemands, la Kommandantur en 1944. Pen-
dant des dizaines d’année, on a constaté un 
phénomène :  lorsqu’il fait beau sur le Mont 
Cassel, il pleut dans la plaine, et vice versa. 
Il  n’a pas été expliqué par les scientifiques.

Point d'Orgues !
Après toutes ces visites, nous sommes 

allés sur Herzeele, boire une bière au  Café 
des Orgues, faire un tour de piste de 
danse.  Retour au restaurant pour dîner, se 
délasser car les visites étaient intenses, mais 
à voir et très instructives.

Veillée du départ, chants, ce qui nous 
manquait depuis le début.

23 heures, fin et coucher.

Tout est bien qui finit bien… 
Lundi 27 Avril 2000. Déjeuner copieux, 

départ dans les différentes directions, gare 
pour le retour au bercail pour certains, d’au-
tres restant sur le Nord pour faire d’autres 
visites.

Je tiens à donner un grand coup de 
chapeau aux organisateurs, car cela fut sen-
sationnel, autant pour la réception à la gare, 
le séjour, au départ.

Que de dévouement. Je ne cite pas des 
prénoms, de peur d’en oublier.

Amitiés ajistes.
La Toulousaine, Simone.

Superbe bâtiment de
la  Vieille Bourse
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Sixième Rassemblement National La Rochelle du 
15 au 18 mai 2001

J'ai  choisi d'inclure ces textes fondamentaux à l'intérieur de ce bulletin de façon à ce que vous ne risquiez pas de les perdre, 
car les 15 et 18 Mai sont encore bien loin… mais la fiche d'inscription, elle, doit être renvoyée avant le 15 Décembre… et 
comme j'ai manqué de place dans ce numéro, j'ai utilisé le verso pour vous donner une partie des textes que je n'ai pas pu 
mettre dans ce bulletin. En effet, je ne dois pas dépasser 50 grammes, si je ne veux pas avoir une dépense d'affranchissement 
trop importante ! Vous pourrez découper ces pages à la dernière minute, ou les photocopier…

Ce siècle qui s'achève aura été 
marqué, entre autre, et pendant 
plus de 60 ans, dans le domaine 
socio-culturel et l'éducation po-
pulaire par le Mouvement Ajiste.
Aujourd'hui les Auberges de Jeunesse 
sont encore là, mais le Mouvement Ajiste 
n'existe qu'au travers de groupes d'An-
ciens qui en perpétuent la MEMOIRE et 
sont les porteurs de son histoire.
Le 6ème Rassemblement National, à 
l'aube de ce nouveau siècle,  en fera une 
fois de plus la démonstration.
Tous les «Anciens» sont donc attendus à 
La ROCHELLE au mois de Mai pro-
chain, où,  tous ensemble, nous pourrons 
fêter ce qui nous est commun:
NOTRE
AMITIE.

RÉMY

☞ Correspondant : Rémy NACE - 2, Terrasses 
de l'Audiguier - 13 790 - PEYNIER - Tél-Fax 
04 42 53 04 32
☞  La Mémoire Ajiste
Association créée en application de la loi de 
1901, déclarée à la Préfecture du Cher le 12 
Janvier 1989 sous le N° 105674 Publiée au 
Journal Officiel le 15 Février 1989

SITUATION
Résidence Club « La Fayette » Village de Va-
cances de la Fédération des Œuvres Laïques 
Avenue de Bourgogne
17 041 LA ROCHELLE - Cedex 01
Tél. 05 46 68 64 64
Fax 05 46 68 65 90

Contact :
Monsieur ou Madame CAER.
Direction du Centre de Vacances

La Rochelle, dans le quartier de Port-
Neuf, à l'ouest de la ville.

- En bordure de mer et  d'un parc comprenant 
un plan d'eau et des équipements sportifs.
- A 25 mn à pied du vieux port et du centre 
ville par la promenade du Mail.
- A 5 mn à pied des commerces et  services 
(pharmacie, médecin, banques).
- A 10 mn en bus du centre ville. Deux lignes 
directes conduisent de la Résidence Club au 
centre ville et ensuite au Port des Minimes 
(N°° 6, 10 ou 20). Arrêt du bus à 2 mn à pied 
de la Résidence. .

ACCÈS
EN AVION :
Aéroport de Laleu (TAT) à 2 Km de la 
Résidence : liaisons quotidiennes entre 
Paris et La Rochelle.

EN TRAIN :
Gare de la Rochelle (Paris : 3 h - Bor-
deaux : 2h, Poitiers : lh30, Nantes : 2 h) 
puis taxi ou bus (n° 10 puis n° 6)
Navettes gare-Résidence, à la demande 
des groupes.

EN VOITURE :
Par autoroute A 10 :
- En venant de Paris, sortie n° 33 direction La 
Rochelle 60 Km.
- En venant de Bordeaux, sortie n° 25 (69 
Km). Contourner la Rochelle par le périphéri-
que en prenant la direction « IIe de Ré », puis 
emprunter la bretelle de sortie « Port-Neuf/
Chef de Baie ». Suivre alors la direction du 
centre ville par l'avenue Guiton et  le fléchage« 
Résidence-club La Fayette » (2ème rue à 
droite)

SÉJOUR
Accueil :
Mardi 15 Mai à partir de 14 h 00
Départ :
Vendredi 18 Mai après le petit déj' (un repas 
froid pourra être préparé moyennant un sup-
plément de 35 F).
Couchage :
En chambres de 2 ou 3  lits séparés, toutes avec 
salle d'eau, WC et douche.
- Draps fournis  . . .
Capacité :
couchage et restauration 240 places
(Le centre est équipé d'une piscine, chauffée. 
Avis aux amateurs).

PROGRAMME
Mardi soir :
Réception et pot d'accueil.
Mercredi :
Excursion de la journée (en  cars) - Visite de "la 
Venise Verte" avec déjeuner dans un restau-
rant.
Le soir  : soirée folklorique avec ''les Noceux 
du Marais"
Jeudi :
matin : Visite de LA ROCHELLE (en bus)
midi : Repas à la résidence
après-midi : IIe de Ré (en cars)
Le soir : Repas de l'amitié + veillée ajiste.
Vendredi matin :
Les "aux-revoir" avant de se quitter.

PRIX 
Forfait (en résidence)	
 1200 F
comprenant
3 nuits avec petit déjeuner
2 déjeuners (Mercredi et Jeudi midi)
3 dîners
(Mardi - Mercredi et Jeudi soir)
Les excursions (Venise Verte - Visite de La 
Rochelle - IIe de Ré).

Forfait (caravane ou campinq-car) sur le 
terrain de la résidence…1 050 F
pour les mêmes prestations.
Extras : Pour ceux qui le souhaitent, il est 
possible d'être reçus au Centre avant, ou de 
rester après le rassemblement officiel (en fonc-
tion des places disponibles). 
Dans ce cas, les inscriptions pour les jours 
supplémentaires et le règlement de ceux-ci 
sont à faire directement auprès de la résidence.
Dîner + Nuit + Petit déjeuner = 205 F
Pension complète = 255 F
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Sixième Rassemblement National 
La Rochelle du 15 au 18 mai 2001

INSCRIPTIONS
+ Les inscriptions se feront par région, avant d'être centralisées. 
Préinscriptions de principe avant le 15 Décembre 2000 (pour 
connaître le nombre approché de participants) avec Acompte de 
400,00 F par personne, à l'ordre de "La Mémoire Ajiste", à faire 
parvenir, avec le bulletin d'inscription (ci-inclus), pour 
* Marseille - Provence - Côte d'Azur à : 
+ Rémy NACE - 2, Terrasses de l'Audiguier - 13790 PEYNIER

* Grand Sud-Ouest (Centre Aquitaine - Pyrénées) à :
+Jean CHANABE - 21, rue Roger Martin du Gard - 82000 
MONTAUBAN

* Paris et Région Parisienne à :
+ ANAAJ - 85 Rue de la Solidarité 93 100 - MONTREUIL S/
Bois
* Bretagne - Vendée - Poitou Charentes à :

+ Roger TUDAL - 11, rue Boieldieu - 44600 ST NAzAIRE

* RHONE - Alpes à :
+ Daniel BRET - 15, avenue d'Italie 
73100 AIX LES BAINS

* Nord et Est, à :
+ Odette SCHIETECATTE - 9/13 rue Charles Péguy - 59139 
WATTIGNIES

La confirmation de l'inscription, par le ver-
sement du solde à payer, vous sera demandée 
pour la fin Février 2001.

Délai limite de désistement en cas d'empê-
chement, sans pénalités :
1 semaine avant notre rassemblement.

Aux Quatre Coins de l'Hexagone
Petits Echos de notre AJe Midi-Pyrénées

démarre avec un Edito de Jean Chanabé qui regrette l'absence d'AJ 
dignes de ce nom dans sa région et il invite les anciens à aiguilloner les 
pouvoirs publics comme à Toulouse.

Une rencontre est prévue les 21/22
octobre à St  Etienne de Tulmont au nord de Montauban. On re-

trouve l'article de Clarinette que tu  peux lire en page 4, ainsi  que la 
chanson de Yaki "La main dans la main", et deux autres compositions, la 
première sur l'air de "Fanchon" :  "Pour fêter un anniversaire (J.Cuesta et 
J. Skapowski)…" et sur l'air de "L'important c'est la rose" : "L'emmer-
dant c'est l'arthrose" !  On nous propose une balade à Ambialet (fiche 
technique) et "Bidule" (Roger Bourdoncle de Montauban) ressort  un 
texte du journal "Quatre Chemins" de décembre 1948 sur une randonnée 
en forêt de Grésine à partir de l'AJ de Bruniquel.

L'Ancien Ajiste de Loire Atlantique
Tout d'abord la convocation à l'AG du dimanche 19 Novembre 

avec repas dans un restau à Savenay, puis deux  pages de rendez-vous : 
12  Septembre à Saint Nazaire avec des visites expos, écomusée, chan-
tiers, 21-22 Octobre sortie au Chalet AN de Vioreau, 16/17 Décembre, 
réveillon à Clisson, 15/18 Mai La Rochelle.

Ensuite des comptes rendus de rencontres :  40ème anniversaire, 
sortie à Mallièvre en mai, théâtre à Nantes en février (Sans Cérémonie), 
repas à "La petite Hollande" et Maurice nous explique ce nom. 

Vient ensuite le programme de Vendée : 27  Sept, Ferme élevage de 
La Logerie, 7/14 Octobre, séjour en pays Cyvraisien (cœur du Poitou), 
19  Oct. champignons en Forêt  de Mervent, 8 Novembre, Maison du 
Cheval et Resto à La Garette.

Enfin, Fifi reprend notre article sur l'origine de l'Homme de Cro-
Magnon.

"Notre Amitié" de la Région Parisienne
Je terminerai  par le plat de résistance… quantité mais aussi qualité 

de ce numéro de Septembre 2000.
Edito de Jeannette, elle remet  les choses au  point :  les copains lisez 

bien les informations et inscrivez-vous en respectant les délais !  Lettre 
de Jeanine Cuesta aux Anaaj à propos des assurrances… on en reparlera. 
La fête de l'Anaaj de Mars 2000 (un succès), le Patchwork Européen de 

Jeannette, les 90 ans de Françoise Wertheimer, une semaine en Aveyron, 
le Vercors fin juin, en bateau sur le Canal du Midi. Un document  histori-
que sur la Route Ronde dans la forêt de Fontainebleau, et un très beau 
texte de Jacqueline Marty sur les voyages :  elle a des parcelles d'Inde, 
d'Afrique, d'Asie, d'Europe entière dans son quartier… mendiants et 
clochards… elle envie Daniel Mermet. H. Thomas finit son "Histoire 
ajiste".

Je dirai simplement à propos du Remue-Anaaj  que c'est le festival 
habituel avec un calendrier bien chargé… bravo.

Tourisme à la manière ajiste
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LA MÉMOIRE AJISTE
Association créée en application de la loi de 1901, déclarée à la Préfecture du Cher le 12 Janvier 1989 sous le N° 105674

Publiée au Journal Officiel le 15 Février 1989
C.C.P. - LA SOURCE 2 764 63 U

6ème 	
 rassemblement national 
des Anciens et Amis des 
Auberges de Jeunesse

La Rochelle
du 15 au 18 mai 2001

Mode d'Hébergement Tarif forfaitaire Nbre de personnes TOTAL

RESIDENCE CLUB 1 200 F

CARAVANNING 1 050 F

	
 	
 	

Repas froid facultatif du Vendredi midi
Supplément 35 F

ACOMPTE DE 400 F, par chèque à l'ordre de LA MEMOIRE AJISTE (CCP LA SOURCE 2 764 63 U)

à adresser à
Daniel Bret 15 Avenue d'Italie 73100 Aix les bains pour Rhône-Alpes
ou au correspondant de ta région (voir liste page précédente)
avant le 15 Décembre 2000

MOYENS D'ACCES ENVISAGÉS .

VOITURE	
 ☐

TRAIN 	
 ☐	
 Heure d'arrivée : 

AVION	
 ☐	
 Heure d'arrivée : 

Tourisme à la manière ajiste
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BULLETIN D'INSCRIPTION

NOM	
               .......................................................................

PRENOMS 	
 .......................................................................

ADRESSE	
 .......................................................................

	
                 .......................................................................

	
                 .......................................................................

TEL (très utile) 	
    .......................................................................



LE RASSEMBLEMENT DU SUD-OUEST 2000
vu par un Savoyard

Daniel Bret

Mon ami Doudou me disait que j’écri-
vais peu dans notre bulletin, alors voici 
l’occasion de me rattraper… si vrai-
ment c’est l’impression que certains 
lecteurs peuvent avoir.

Après une traversée du sud-est sur des 
autoroutes pas trop chargées, encore que la 
circulation ait été assez intense sur l’auto-
route du midi  jusqu’à l’embranchement 
vers l’Espagne, nous avons fait étape au 
bord de la Grande Bleue où nous nous 
sommes même baignés un peu avant Sète, 
puis nous avons passé la nuit à l’AJ  de 
Carcassonne.   L’AJ est  merveilleusement 
située au cœur de la cité médiévale et Sébas-
tien nous a accueilli de manière très sympa. 

Dimanche 17 Septembre

Apéro et retrouvailles
Partis de bonne heure sur ses conseils 

nous sommes arrivés à Lagraulet juste à 
temps pour le premier apéro. Nous avons 
alors eu le plaisir de retrouver les copains 
déjà rencontrés à de précédents rassemble-
ments, de faire connaissance avec de nou-
veaux anciens.  C’est toujours très agréable 
pour moi qui  suis en correspondance avec 
des anaajistes sur toute la France de pouvoir 
enfin mettre un visage sur tel ou tel nom… 
comme Daniel de Villeneuve, ou Colette et 
Pierre de Mérignac  ! Moments très sympa-
thiques.

Pour d’autres c’est la retrouvaille avec 
des copains que l’on  n’a pas revus depuis 
belle lurette ! Ainsi  Doudou va découvrir 
que le copain de Bordeaux qui avait ac-
cueilli sa caravane ouvrière en 1946 alors 
que celle-ci se retrouvait en difficulté, est là 
parmi nous et se souvient aussi  de cet  épi-
sode…

Larresingle, porte d’entrée

Flic flac… Floc de Gascogne
Autre découverte le Floc de Gascogne : 

cet apéritif très gouleyant et un peu traître si 
on  ne fait pas attention.  Il est fait de deux 
tiers de vin  rouge ou de vin blanc et d’un 
tiers d’armagnac. On a pu en déguster deux 
autres fois chez des producteurs, dont le 
dernier jour chez un homme remarquable 
près d’Eauze, a su nous expliquer clairement 
le circuit de l’alambic à un foyer utilisé pour 
l’Armagnac.   Je ne le raconterai  pas, sim-
plement il faut savoir que le vin froid qui 
rentre sert à condenser la vapeur d’alcool 
qui elle le réchauffera avant d’arriver à la 
chambre de distillation. Donc on a un circuit 
en continu très élaboré et efficace.

Larresingle et son musée
Après un repas pris en commun (dont 

du  melon de Lectoure… succulent) dans une 
grande salle assez bien insonorisée, on est 
allé faire notre première visite :  le petit 
village de Larresingle. Église de pierre à 
côté d’un château en mauvais état. Place où 
l’on s’arrêterait bien à la terrasse du café. 
On visite le musée historique fait  d’une 
succession de salles représentant  des scènes 
médiévales avec des mannequins habillés et 
comme figés dans une activité précise : sup-
plique au seigneur-évêque, lutinage de la 
fille de l’auberge, accouchement de la dame 
du  lieu, etc… Un lecteur de cassette porté 
par Jean Chanabé nous explique chaque 
moment.  Dehors un enclos payant que nous 
ne verrons pas présente des machines de 
guerre médiévale, dont la catapulte aussi 
appelée “couillard” étant donné l’aspect de 
ses deux contrepoids.

Fourcès, son marché des fleurs
Le village suivant, Fourcès, nous est 

présenté par le maire lui-même. Visite très 
documentée. C’est celui qui  m’a le mieux 
plu avec sa place ronde, occupée par des 
platanes, entourée de maisons médiévales 
bien entretenues. C’est là qu’à lieu en Avril 
le grand  marché des fleurs :  20  000 person-
nes envahissent cette place et il est conseillé 
de venir plutôt le samedi !  Il y eut jadis un 
château en bois au même endroit, mais il  fut 
démoli et un château de pierre fut élevé au 
nord-est de la ville. En ruine au moment  de 
l’enfance du maire, il est maintenant un bel 
hôtel ***  qui  semble bien  sympa et  finale-
ment pas excessivement cher. Petit  musée 
des objets de la vie rurale.

Perdu dans les vignes du seigneur…
Dernière étape de la journée :  le Do-

maine Bourdieu pour une dégustation de 

Floc et Armagnac. Moments forts : la route 
d’accès étant barrée il  faut  s’engager dans 
un  chemin d’accès en  terre avec nos grands 
cars, les chauffeurs font  une drôle de tête ! 
Ça me rappelle le film “Carla’s Song” où le 
chauffeur écossais va planter son  autobus à 
impériale dans la tourbe au sommet d’un 
col. Mais on passe sans encombre pour arri-
ver dans une cour de ferme. Là, quatre vingt 
verres sont alignés sur un bar et  vont  être 
remplis de Floc rouge, blanc et d’Armagnac 
! Bien bon et l’ambiance monte… les achats 
suivent aussi.

Garbure et folklore
Retour au Centre PTT Armagnac où 
nous sommes logés. Repas avec une 
garbure excellente (soupe locale avec 
des légumes et du poulet) suivie d’en-
dives au fromage et de bifteck !  La nuit 
tombée on rejoint la guinguette où un 
groupe folklorique de Lectoure va nous 
présenter ses danses. L’animateur du 
groupe introduit chaque danse et pré-
sente les costumes de cette région… 
Tout cela va nous emmener fort tard et 
on sentira un peu le froid nous 
envahir. Par contre ce ne sera pas le cas 
des danseuses qui elles doivent danser 
avec une jupe de laine pesant plus de 
huit kilos, et dessous laquelle on trouve-
ra encore un ou deux jupons et un cale-
çon !

Lundi 19 Septembre

Charmante brunette de Condom
Après une nuit  réparatrice dans le bun-

galow du village-vacances, et le petit déj’ 
nous partons en  car pour Condom avec le 
soleil.  Une charmante brunette nous fait 
visiter la cathédrale gothique flamboyant. 
Elle affronte avec le sourire les astuces des 
copains sur Jeanne d’Arc, première femme 
au Foyer, qui n’a pas fait long feu vu son 
âge, et à propos de laquelle les Anglais au-
raient dit :  “vous ne l’avez pas crue, vous 
l’aurez cuite”.  Moins de jeux de mots sur 
Bossuet qui fut aussi évêque de Condom 
mais n’y mis jamais les pieds. 

Sur la Baïse ensoleillée
On se retrouve ensuite sur les bords de 

la Baïse pour remonter la rivière en 
bateau. Le commentaire savant  d’une jeune 
femme nous permet d’avoir des explications 
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sur les écluses, l’histoire de la navigation sur 
cette rivière, la grande inondation de 1979 
(?), l’incendie du moulin à proximité, la vie 
des gens alentour. Le trajet dessous les ar-
bres qui poussent le long des berges où le 
chemin de halage a disparu donne de très 
belles perspectives  sous le soleil. Deux 
copains à côté de moi entaument une discus-
sion  très sérieuse sur la meilleure manière 
de piéger les ragondins. 

Repas gastronomique chanté
De retour à notre lieu d’accueil, nous 

allons entamer ce qui  sera  le point d’orgue 
de cette rencontre pour pas mal de copains : 
le repas amélioré, en fait  un repas gastrono-
mique bien  arrosé et l’ambiance va être 
particulièrement conviviale dans notre coin 
de salle où, par hasard, se trouvent regrou-
pés les meneurs de chants René Bonnet, 
Georges Tonus et Georges Douart. Presque 
sans interruption, les chants ajistes repris par 
l’ensemble de la salle et les histoires de 
Georges Tonus pour un cercle un peu plus 
restreint, vont  accompagner les plats divers 
et succulents.  Vous trouverez quelques his-
toires de Georges T. à la fin du bulletin. 
Voici le menu : Salade gourmande (foie gras 
de canard, gésier de canard, asperges et 
salade), Filet de lieu, trou  gascon avec un 

petit verre d’Armagnac non vieilli), Magret 
de canard au cassis, Petits légumes, Froma-
ges, Pastis Gascon (croustade), café.  Les 
vins de Gascogne : St Laurent (Blanc) et 
Cassagnoles (Rouge). La promenade diges-
tive ou la sieste s’imposaient au sortir de 
table à 16 heures, si bien que quelques co-
pains ne répondirent pas à l’appel  de la 
trompe de Jean  Sigu  qui  sonnait le départ en 
voiture pour la Villa Gallo-romaine de Sé-
viac. Après la sieste un bain dans la piscine, 
puis on va voir la villa dont les mosaïques 
sont  assez bien conservées (mais on aura 
manqué un guide passionné et passionnant), 
puis le village de Montréal, tout à côté. 

Amitié, amitié, liberté… et chansons
Le soir après le repas, c’est une veillée 

ajiste qui est prévue. Mais elle commence 
un  peu tard.  Georges Tonus nous passe 
d’abord rapidement quelques diapos illus-
trant les activités de l’année, rencontres du 
Sud-Ouest et Rassemblement  de Loire-At-
lantique. On démarre ensuite la veillée avec 
le  rêve d’évasion de Béatrix, mais la dispo-
sition  de la salle ne permet pas une bonne 
dynamique, alors Jeannot Sigu demande aux 
copains de déplacer les tables… et en quel-
ques minutes on se retrouve formant un 
cercle qui permet aux meneurs de chants de 

mieux animer cette soirée. On aura le plaisir 
d’entendre quelques histoires marrantes 
aussi. On se quitte assez satisfaits fort  tard. 
Déjà des copains disent au revoir.

Mardi 19 Septembre

Eauze, maisons à colombage et Floc
Le temps semble moins beau. On part, 

pour les copains qui prolongent jusqu’au 
repas de midi, en direction d’Eauze. Visite 
de la ville un peu individualisée grâce aux 
plans que Jeannot nous a procurés. Je retiens 
surtout  les maisons à colombage très  belles, 
dont  sur la place de l’église, la maison de 
Jeanne d’Albret, la mère d’Henry IV, et 
encore plus la maison des consuls dans une 
petite rue. Après la visite, on  a perdu une 
copine mais on la retrouvera facilement, on 
va déguster de nouveau le Floc de Gascogne 
au domaine de Juglaron.  Visite nettement 
plus intéressante que la précédente par la 
qualité des explications.  Là encore les co-
pains font des provisions. 

Ce sera ensuite le dernier repas et les 
au-revoirs. Merci à toute l’équipe des co-
pains organisateurs pour ce rassemblement 
du Sud-Ouest, une fois de plus réussi.

Daniel Bret

Autour du Rassemblement du Sud-Ouest
Je signale par ailleurs le site de notre ami Jean-Jacques Bloch 
sur Internet.  Site de poésie où j'ai copié ce texte qui peut être 
plaira aussi à nos lecteurs. Si vous souhaitez en lire d'autres et 
que vous avez un accès à l'Internet reportez vous à la rubrique 
Internet.

VENEZ A REQUISTA
 

de Jean-Marie LADSOUS 

Venez à Réquista , perle de l'Aveyron .
J'avais fait pour partir provision d'héroïsme

Mais le cheval boita , c'était un paturon
Qui flanchait . Je poussais un horrible juron ,

J'accusai le vendeur de vrai charlatanisme
Un instant , je fus pris d'un réel défaitisme

Cela ne dura pas , j'étais un gai luron .

Venez à Réquista , perle de l'Aveyron .
Oui , j'irai donc à pied ! Ayant fait du scoutisme
Je pris mon sac à dos , bouclai mon ceinturon .

Cueillant de temps en temps un trèfle , un liseron ,
Le moral me revint , malgré ce cataclysme .

Rempli de bonne humeur et d'un certain lyrisme ,
Mon coeur, comme un moteur, reprit son doux ronron ,

Pour ce bourg inconnu de mon ciel beauceron
Déjà je ressentais beaucoup de magnétisme .

On trouvera en page 15 quelques histoires drôles que nous 
a offertes Georges Tonus un copain d'Albi. Certaines mettant en 
boîte les gens de l'Aveyron, dont la traversée du Lac de Tibé-
riade, auraient pu figurer en bonne place après ce poème. Je 
vous propose maintenant plus sérieusement la liste des rassem-
blements du Sud-Ouest que nous a récapitulé Jean Chanabé lors 
d'un des bons repas à Lagraulet.

1986 Adervieille dans les Hautes Pyrénées chez les AN.
1987 Agen, à l'AJ.
1988 Conques, dans une Maison Familiale
1989 Saint Antonin Noble Val, où fut crée la première AJ en 

1936.
1990 St Férréol en Haute Garonne organisé par Toulouse.
1991  un rassemblement dépassé par son succès, 160 personnes 

qu'il faut  répartir sur deux lieux d'hébergements :  Savignac-Evigues, 
près de Sarlat et St Martial de Nabirat.

1992  St Denis- Prés Martel, près de Rocamadour. 100 partici-
pants.

1993 140 copains reçus par les Bordelais à Hostens, en Gironde.
1994 144 à Brassac dans le Tarn. (Sidobre)
1995 Colonges la Rouge.
1996 Bourgougnagne près de Duras dans le Lot et Garonne.
1997 Salies de Béarn dans un hôtel.
1998 Najac(Aveyron).
1999 Aspet, dans le Comminges en Haute Garonne.

Le nombre de participants a souvent  été autour de 100 et la date 
choisie était en général le premier week-end de Septembre.
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"Léo Lagrange" (pages 133 à 146) par Pierre Mauroy
Bien sûr tout le monde ne sera pas d’accord avec mes citations, alors il faut d’abord lire le livre, puis après on pourra aussi ne 

pas être d’accord avec le livre lui-même. Les points de suspension indiquent un passage sauté.

Dans le chapitre 
"Allons au devant de la vie"

L'âge d'or 
des Auberges de  jeunesse
Tout le monde s'accorde pour considérer 

la période 36-38 comme « l'âge d'or des Au-
berges de jeunesse ». Quelques chiffres suffi-
sent à le montrer :  de juin à décembre 1936, le 
nombre des auberges et abris de montagne est 
passé de 250 à 400 (27 000 nuits d'héberge-
ment) pour atteindre un millier environ, fin 
1938. Une croissance stupéfiante qui  en fait un 
des phénomènes les plus typiques du Front 
populaire en même temps qu'une des réussites 
de sa politique.

Ici aussi s'impose la «  méthode Lagrange 
». Elle consiste à s'appuyer sur les associations 
de terrain qui ont ouvert cette voie nouvelle. Il 
aide un mouvement qui lui paraît aller dans le 
bon sens, et accompagne son développement. 
Il ne cherche pas à le diriger à tout prix et 
accepte même que son évolution lui échappe, 
ne suive pas le cours qu'il  souhaitait ou contra-
rie même ses visées. Ce mot n'est  pas encore à 
la mode, mais c'est l'autogestion avant la lettre 
!

…
… les Auberges de la jeunesse, lancées au 

début du siècle par Richard Schirman, un  insti-
tuteur allemand, ne passeront  la frontière que 
tardivement. La première est ouverte par Marc 
Sangnier, en 1930, dans son domaine de Bier-
ville à Boissy-la-Rivière dans les Yvelines…

…
Une organisation concurrente de la Ligue 

ne va pas tarder à naître : le Centre laïque des 
Auberges de jeunesse qui, comme son qualifi-
catif l'indique, met l'accent sur la « laïcité » là 
où  la Ligue de Sangnier se contente de parler 
de « neutralité »…

Sangnier, Grunebaum-Ballin, 
Giono

À côté du Centre laïque des Auberges de 
jeunesse, soutenu dès l'origine par le Syndicat 
national des instituteurs, la Ligue de l'ensei-
gnement, la C.G.T., la Fédération des élus 
socialistes et de la Ligue française des Auber-
ges, il  faut  encore distinguer, et surtout en 
Provence, les auberges du Monde nouveau, 
inspirées par Jean Giono.

…
… Mais jusqu'à l'arrivée du Front popu-

laire, l'audience de ces associations demeure 
fort limitée.

Des A.J. dans les M.H. ?
…
Quatre jours après la formation du minis-

tère, il  adresse une circulaire aux maires et aux 
préfets, pour leur recommander d'aménager 
des Auberges dans toutes les communes. 
Georges Huisman, directeur des Beaux-Arts, 
proposera même d'ouvrir des Auberges de 
jeunesse dans des Monuments Historiques 
appartenant à l'État, « afin d'inculquer aux 
jeunes générations d'un même mouvement le 
goût du plein air et le respect du passé».

Léo avec les jeunes
Les jeunes des Auberges! Les Lagrange 

n'hésitent  pas à les rejoindre pour partager un 
moment de leur vie. …

… Pierre Jamet* joua sur son pipeau le 
Boléro de Ravel. En choeur, ils chantèrent  Ma 
blonde. Le chant, à vrai  dire d'origine soviéti-
que, nous plut, il était frais et plein d'entrain :

… Dans ces occasions, M. le Ministre 
n'était plus qu'un grand frère parmi nous... 

Vers un monde nouveau
…
Sous l'influence de Léo Lagrange, 

l'ajisme tend à devenir un mouvement de jeu-
nesse, animé par les jeunes eux-mêmes, un 
mouvement éducatif, culturel voire social, et 
ouvert sur le monde, afin de ne pas se limiter à 
« l'organisation d'un égoïsme collectif». Ainsi 
Léo Lagrange est-il encore présent aujourd'hui 
à travers ce «style ajiste» qui a marqué plu-
sieurs générations.

La civilisation du sac à dos
…
Avec la musique, qui  leur fait mêler leurs 

voix, ils réinventent une solidarité. …
On se tutoie. On vit en godillots et en 

short: «  Les inégalités disparaissent avec les 
habits», dit Lagrange…

On réapprend aussi à connaître et aimer la 
nature, de sorte qu'on peut avancer que par 
certains aspects les ajistes ont été les précur-
seurs des écologistes d'aujourd'hui.

On réapprend surtout à connaître les 
hommes….

Une République des jeunes
Il ne faut pas oublier non plus qu'au nom 

de l'égalité, la mixité entre filles et garçons a 
été inaugurée en France dans les AJ.…

…

Le refus de toute hiérarchie entraîne la 
responsabilité de chacun. On parle alors de « 
République des jeunes»…

Mais bientôt… À gagner tant d'audience, 
ne vont-elles pas perdre leur âme, pour ne plus 
être que de simples lieux d'hébergement ? Les 
«clients, porteurs de valises» contre les « usa-
gers, porteurs de sacs »?

…
Léo Lagrange encourage les usagers des 

clubs à se réunir tout au long de l'année pour 
des activités commune…

…

Mais le mouvement français demeure 
toujours divisé entre «laïques» et  «confession-
nels», un scandale pour Lagrange, le héraut de 
l'unité des hommes et d'abord des jeunes.

Il se battra en vain pour cette réunifica-
tion. Les hommes et les structures qu'ils sécrè-
tent deviennent vite des obstacles à la vie. 
Même son élection à la présidence du Centre 
laïque des Auberges, en  février 1938, ne lui 
permettra pas de débloquer la situation.

…malgré l'AJ Kellermann…
… il  ne réussit pas à réunir dans un seul 

mouvement, ses amis « qui croient au ciel » et 
ses autres amis « qui n'y croient  pas ». Le 
mouvement des AJ., bientôt agité de crises et 
de guerres intestines, ne connaîtra jamais plus 
un bel été comme celui du Front populaire.

Utopie si l'on veut mais que l'utopie était 
belle ! Utopie, sans doute, mais peut-on avoir 
dix-sept ans sans rêver d'accrocher une étoile 
dans son ciel ?

Pierre Jamet

* Comme je l'ai indiqué en dernière page 
du  bulletin 34, notre ami, Pierre Jamet nous a 
quitté en Août. Il avait  eu la gentillesse de me 
recevoir pour que je l'enregistre et  il est possi-
ble que cet  enregistrement soit  utilisé par un 
producteur de télévision, en  liaison avec la 
FUAJ, qui prépare justement un  film sur Léo 
Lagrange.

Je compte bien lui rendre hommage dans 
notre prochain bulletin. Si  tu l'as connu je 
t'invite à m'écrire à son sujet.

Voir aussi le disque CD remastérisé ex-
cellent des Quatre Barbus chez PolyGram pour 
retrouver un aspect de sa vie.
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FAUT-IL NOUS PLAINDRE  ? suite de Detty
Suite à l’article de Doudou, paru dans le 
précédent bulletin, voici le point de vue 
de Detty.

Le Certif  et les grêves de 36
En 1936, je passais le “Certif” avec les 

grèves de 36 en toile de fond.
Mes parents étaient ouvriers textiles 

(Lille). Le “Certif” ! Quelle histoire chez des 
ouvriers. Ma mère se faisait une joie de me 
faire ce jour -là un bon petit  plat léger (à base 
de poisson : bon pour le développement intel-
lectuel, lui avait-on dit).

Au lieu de cela, elle participait, contre 
son gré, à une occupation  d’usine, et ce jour-
là, c’est moi qui suis allée lui  porter une ga-
melle pour midi, elle en pleurait derrière les 
grilles (envers du décor d’une période vécue 
!).

Ciné et Ajisme
Je suis rarement allée au ciné pendant 

mon adolescence. Ensuite ce fut 39/40 et pen-
dant quatre ans l’occupation : très peu de dis-
tractions possibles ; mais j’étais ajiste (dans le 
Nord, nous fonctionnions dans la clandestinité, 
les groupes ajistes ayant été interdits) et c’était 
la Joie, la Lumière, dans notre univers bouché.

Congés payés pour faire le ménage !
Après 36, il  y  eut, comme on sait, des 

congés payés pour tous. Bien sûr mes parents 
ne sont pas partis en  vacances - on av  ait si peu 
d’argent - mais pour une fois, ma mère a pu 
faire son ménage à fond, tranquillement, sans 
être tiraillée de tous côtés. Elle disait : “J’ai 
remis ma maison en place”.  C’était un très 
modeste logis, correspondant en  tous points à 
ce que j’ai lu dans un article paru dans le bul-
letin de l’Anaaj :  une pièce cuisine, ni  eau, ni 
gaz, ni WC, ni électricité (éclairage : lampe à 
pétrole).  On se lavait effectivement dans une 
bassine, et le samedi j’allais aux bains douches 
municipaux avec mon père (ma mère n’en 
trouvait pas le temps).

Radio et télé
Chez nous, il n’y avait pas de vieux pho-

no  nasillard, tout juse une vieille radio, et pen-
dant la guerre, on  pouvait cependant essayer 
d’écouter Londres (dans la cave).  Je ne sais 
trop si les gens chantaient beaucoup, mais j’ai 
eu cette chance aux A.J. à partir de 1942.

Quant à la télé, nous l’avons offerte à 
mon père lors de sa retraite vers 55. Et nous en 
avons fait de même lorsque mon mari  a pris la 
sienne. Précédemment, on  s’en passait. Mes 
enfants (la quarantaine actuellement) n’en ont 
pas. Mais bien sûr je l’ai, et  même le satellite 
(parabole), de sorte que mon petit-fils (10 ans) 
peut venir regarder quelque émission intéres-
sante (et ce seulement après accord avec ses 
parents).

Je préfère la période actuelle…
Je compare la période des dix ans de mon 

petit-fils, et celle où j’avais moi-même cet âge 
là. Eh bien, je préfère de beaucoup pour lui la 
période actuelle avec ses multiples ouvertures 
possibles, vers les voyages, les différentes 
formes de culture offertes (outre les bibliothè-
ques, médiathèques, les écoles de musique 
municipales qui se sont ouvertes même dans 
les banlieues et villes moyennes. Et le confort 
dont  nous bénéficions actuellement  est appré-
ciable.

J’étais en Grèce au mois de juillet.  Il y 
avait beaucoup de jeunes, en particulier beau-
coup de jeunes Français. Nous n’avons pas pu 
voyager aussi facilement ; ce ne fut possible 
que quelques années après la guerre.

J’en ai discuté avec ma fille.  Elle est 
d’accord avec moi : nous ne regrettons pas le 
“Bon vieux temps”  ! Et  j’aurais apprécié 
d’avoir vingt ans maintenant !

Périodes difficiles et famille
Le chômage est un problème, mais mes 

parents l’ont  connu aussi, avant 36 et pendant 
la guerre. J’ai  eu aussi des moments difficiles 
pendant et après la guerre. Toutes les périodes 
connaissent leurs difficultés. Pour les surmon-
ter, l’appui, le support  qu’on trouve dans l’en-
tourage familial et amical est primordial.

Je suis Européenne
Bien sûr, je suis Européenne. Les condi-

tions de vie sont dures ailleurs, dans d’autres 
continents. Il ne faut pas aller très loin pour 
trouver des pays où les enfants travaillent au 
lieu d’aller à l’école ! Les injustices et inégali-
tés criantes révoltent certes.

Transmettre nos valeurs
Mais nous nous sommes battus pour la 

Liberté, pour améliorer nos conditionsde vie et 
celles de nos enfants.  Actuellement, n’étant 
plus que “une ancienne jeune”, je ne puis 
guère que lutter pour essayer de garder une 
certaine forme. Je me soucie seulement de la 
transmission de nos valeurs aux générations 
qui suivent…

Y a-t-il d’autres points de vue ?

Detty

Ajiste de Lille, active de 1942 jusqu’a 
1950 approximativement. Ensuite un cer-
tain éloignement dû au métier (Co-res-
ponsable de Lille KD à partir de 1944 
Animation/chant. Animait un “Groupe 
International” aux AJ à la Libération.) 
Actuellement à Narbonne, surtout pour 
des raisons familiales et autres.

Suite à cet article j'avais demandé à Detty 
ce que signifiait LilleKD. Celle-ci nous 
propose un mini-historique des AJ à Lille 
pendant la guerre 1940-44 afin d'expli-
quer un peu cette période.

Je suis arrivée au AJ en 1942. Leur fonc-
tionnement était  alors illégal (en zone occu-
pée). Notre AJ (l'ancienne) était réquisitionnée. 
Nous nous réunissions dans des arrières-salles 
de cafés.

Je travaillais à la Direction des Sports et 
nous étions homologués sous le titre de "Cam-
ping-Club de Lille et Environs". Mais vers 43/
44  (je ne sais comment) nous avions obtenu un 
local, un "château" désaffecté, le "Château 
Lemoine", dans lequel beaucoup d'entre nous 
ont travaillé manuellement. Il y eut de nom-
breuses activités : réunions, chants, danses. 

Il y avait donc le groupe de Lille, mené 
par des "Anciens". Les "Jeunes" (à l'époque) 
voulaient autre chose de plus "novateur".  
Nous étions déjà "contestataires". Nous avons 
créé le groupe de Lille II (Lille Cadets : KD).

J'y étais co-responsable. Pour moi  :  ani-
mation, chants, culture. Pour Roger (Rohart) : 
les randonnées.

Actuellement en ce qui  concerne les "An-
ciens", Roger Rohart est décédé depuis plu-
sieurs années, Yves Lalau est décédé récem-
ment.

Il ne reste de Lille KD que Babs (Hélène 
Lannes), Mireille, Gérard Dewailly et moi-
même. Je pense que Raymonde et Victor Van-
keisbelck étaient à Lille I.
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LIMITE D'ÂGE ET SURNOMS : évocations de Doudou
 

ÉVOQUONS NOTRE 
LIMITE D’AGE À 30 ANS

C’est vrai que le Mouvement des Usagers 
des AUBERGES DE JEUNESSE a été une 
sorte de République de Jeunes, gérée unique-
ment par des Jeunes, et pour des 
Jeunes. Depuis la gestion des groupes, l’amé-
nagement des relais, l’organisation des carava-
nes ouvrières, l’animation des sorties, les sta-
ges de formation  etc... Ce qui n’était pas cou-
rant à l’époque !

Disons aussi, qu’en gros, nous restions 
aux AJ de 18 à 25 ans. Car tout mouvement de 
jeunes mixte devient vite une agence matri-
moniale ! Nos sorties, nos activités, nos relais 
n’étaient pas adaptés à des familles avec bébés 
et jeunes enfants ; pas plus qu’à la cohabita-
tion  avec des célibataires. D’ailleurs, nous en 
plaisantions : “Ajistes mariés, Ajistes foutus!”

Au-delà de 30 ans, “les Vieux” abandon-
naient leurs responsabilités ou en étaient écar-
tés. Certains  mordus, dont j’étais, se voyaient 
renouveler leur carte, mais seulement pour 
utiliser le réseau des AJ. Nous pensions que le 
Mouvement se ressourcerait en permanence 
par l’arrivée de nouvelles générations de 
Jeunes. Mais hélas ! les temps changèrent et le 
flot se tarit un jour !

A l’autre bout, les copains atteints par la 
limite d’âge n’avaient pas  d’autres structures 
ajistes pour les accueillir, à part quelques pla-
ces de Pèr’Aubs. 

Ainsi, des milliers de militants formés 
aux Auberges sont allés porter leurs compéten-
ces, leur enthousiasme, ailleurs   : aux AMIS 
DE LA NATURE surtout, au SERVICE CIVIL 
INTERNATIONAL, aux MAISONS DE 
J E U N E S , a u x P A R E N T S 
D’ELEVES. D’autres ont milité dans les partis 
politiques, les syndicats.  Certains ont aussi 
réussi de brillantes carrières professionnelles.

Les Auberges ont ainsi  été un des rares 
mouvements de Jeunes à ne pas déboucher sur 
un  groupement d’adultes.   Dans les autres 
mouvements de plein air : les Scouts et les 
Éclaireurs ont conservé leurs aînés. 

Ces adultes, utilisant  leurs compétences 
personnelles et  professionnelles, plus leurs 
relations, ont épaulé leurs Mouvements dans 
les grandes occasions ou rencontres, comme 
pour le grand rassemblement mondial de l’AN 
2000, organisé cet été dans l’Aveyron par les 
ÉCLAIREURS LAÏQUES et où j’ai  participé : 
150 éclaireurs adultes de tous âges assuraient 
bénévolement l’intendance, la gestion pour les 
1500  Jeunes venus de 30 pays  dont :  Egypte, 

Maroc, Liban, Israël, Turquie, Pologne, Afri-
que, Amérique...

Les membres des Jeunesses Politiques : 
Communistes, Socialistes, Radicales, Gaullis-
tes etc... sont  aussi, naturellement passés, l’âge 
venu, dans les rangs de leur Parti  où ils ont  pu 
rapidement y prendre des responsabilités;

C’est vrai qu’à NANTES, l’ANAAJ, 
créée dès 1960, accueillait une centaine d’An-
ciens Ajistes : quelques-uns de la génération 
1936 et en majorité ceux de la couvée 1945 
qui avaient une trentaine d’années.

Alors ?  Avons-nous eu raison d’écarter 
les plus de 30 ans ? Ou fallait-il les garder  et 
pour faire quoi ? Cette mesure a-t-elle renforcé 
ou  affaibli le Mouvement d’usagers bien mort 
aujourd’hui ; le débat est ouvert !

Georges DOUART dit Doudou 

ÉVOQUONS NOS 
SURNOMS AJISTES
Comme dans les autres groupes ajistes, 

les copains de NANTES se donnaient des 
surnoms. A partir de nos noms dans un quart 
des cas :  Douart   donnant “Doudou”  ou de nos 
traits de caractères dans trois quart des cas, 
comme “le Poète”.

Est-ce venu des Scouts qui, dans leur 
période d’indianisation devenaient “Grand 
Sachem” “Sioux Rusé” “Bison Futé”  “Œil  de 
Lynx”  ou encore des Éclaireurs qui, dans leur 
époque "Nature" se donnaient des noms 
d’animaux “Lionne Courageuse”  “Castor Ac-
tif”  “Lapin Agile”  ? Ou bien est-ce passé des 

Compagnons du Tour de France qui se 
voyaient attribuer un nom les identifiant : “Ar-
déchois Coeur Fidèle”  “Avignonnais la Vertu” 
“Nantais le Bien Décidé” ?

Je crois que cela correspondait plutôt  à un 
désir de nous singulariser, d’avoir des noms 
ajistes à nous, d’affirmer notre anticonfor-
misme de jeunes, affiché déjà par  nos : fou-
lards rouges, couteaux scouts, écussons, port 
du  short pour les gars et les filles ; aussi  le fait 
d’avoir dans le groupe, plusieurs copains de 
même prénom : six  Jean ! cinq Georges!

Certains surnoms n’étaient  pas faciles à 
porter tels : Chameau, Patate  ! Beaucoup de 
copains ont, toute leur vie, conservé leur sur-
nom ajiste, en passant dans les ANAAJ ou aux 
AMIS DE LA NATURE - surnom parfois plus 
connu que le nom de famille.

Parmi la soixantaine de surnoms d’ajistes 
nantais relevés, et j’en ai sûrement oubliés, j’ai 
trouvé un quart de filles ! Sont-elles plus dis-
crètes et trois quart de gars ! Sont-ils plus re-
marqués ? Les voici, par ordre alphabétique :

L’Américain - Antilope - La Baleine - 
Babs - Baby - Because - Blondinet - Bouboule 
- Cafougnette - Cha-cha - Chabosse - Cha-
meau - Charlot  - le Ch’ti  - Chopine - Chon - 
Chouchou - Clarinette - Clochette - Cloporte - 
La Corsaire - Darling - Delon - Dodoche - 
Double-Mètre - Doudou -la Duchesse - Dura-
ton - Ferblantine - Fifi - Le Gaz - Géo - Gigi - 
Grand Louis - Gros Maxime - Gros Yves - 
Guitte - Louloute - Lulu - Mahot - Mainou - 
Méca - Micra - Mikado - Millimètre - Mimi - 
Miton  - Moustique - Moustiquette - Momo - 
Nénesse - la Paloma - Paulo  - Piédalu - Picar-
die - Pépé - Pépète - Petit-Jean - Poucette - Le 
Poête - P’tit  Claj  - Simplet - Le Sioux - Tarti-
nette - Tarzan  - Thésou - Trottinette - Toto - 
Yaki - Yoyo - Le Zig - Zouzou - Zozo etc..

J’en rajoute quelques-uns venus d’autres 
régions :

Aya - Béton - Bill - l’Empereur - Fakir - 
Galinette - Grand’Père -Gaucho - Jésus Missi - 
Pom - Popoff - Mao etc..

Vous en connaissez sûrement d’autres   ! 
Envoyez-nous les beaux. Ça grossira la collec-
tion  et Daniel  est bien capable de les engran-
ger dans son ordinateur.

Georges DOUART
baptisé Doudou lors de la deuxième sortie 

ajiste par Alice sa marraine... il y a bien 
longtemps !

Mémoire ajiste : témoignages
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Si on lui disait
pourquoi il y en a qui ne
vieillissent jamais

dessin de 
Marcel Andujar



Belle surprise avec ce courrier  ! En 
effet, je retrouvais tout d'un coup une 
histoire qui m'avait marquée quand j'ai 
adhéré aux AJ en 56, au point de rêver 
depuis cette époque de parcourir ainsi la 
France. Je n'avais jamais su qui était cet 
huluberlu que j'admirais tant. db

Cher camarade
j’ai lu dans le dernier bulletin  de la Ré-

gion  Rhône Alpes l’article sur “Francis chez 
les moines”

Je voudrais apporter un petit plus à ce 
copain Francis Lepelletier que j’ai  connu en 
1953 lors du Rassemblement National de Fré-
jus.

Ce rassemblement  a eu lieu à cet endroit 
pour faire connaître l’emplacement de la fu-
ture AJ que chacun a connue après coup.  A 
l’époque, il  n’y avait que les ruines de l’ancien 
séminaire. J’étais alors chargé d’un tas de 
choses pour ce rassemblement en tant que 
Permanent Régional de la Région Provence 
pour la FNAJ.

Un jour, j’ai vu arriver, tranquillement, 
ce grand escogriffe blond, accompagné… 
d’un âne !!!

Il venait de Grenoble, pour donner un 
coup de main au montage et démontage du 
camp dans le parc de la nouvelle AJ.  Je suis 
donc resté plusieurs semaines en  sa compagnie 
et nous avons terminé tous les deux le pliage 
des marabouts, démontage des douches et 
autres sanitaires, etc…

Il m’a appris à connaître les coulmelles 
(grands champignons qui poussaient dans le 
parc) et deux chansons :

- La vieille église du village (dont j’ai  les 
paroles),

- Le petit gars du Haut  Pays (dont je ne 
me souviens que de l’air).

Je ne savais rien de lui et je n’ai  appris 
que récemment qu’il était réfractaire et qu’il 

est maintenant décédé. Il  fait partie des co-
pains dont  on se rappelle et  qui a marqué une 
période de notre vie !

Amitiés
PH

PS :  je joins une photo de Francis, de son 
âne et de mon épouse Simone, s’essayant à 
l’équitation.

+++++++++++++++++++++++++++++++

LECTURES
L'abondance des sujets à vous proposer 

m'amèneà simplement indiquer ici des référen-
ces et à citer au dos des  formulaires d'inscrip-
tions les passages susceptibles de t'intéres-
ser…

J'ai pu enfin lire le bouquin de Pierre 
Mauroy sur Léo Lagrange…publié chez De-
noël en 1997. Un personnage remarquable ce 
Léo Lagrange !

Autre lecture pas tout à fait  terminée le 
livre d'Henri  Noguères, ancien président de la 
Ligue des Droits de l'homme, intitulé :  "La 
Vie Quotidienne au temps du FRONT PO-
PULAIRE (1935-1938)". Edité chez Ha-
chette.

Tirées du répertoire de notre ami Georges 
Tonus d'Albi, et qu'il faut raconter avec l'ac-
cent du midi…

"Les gens de l'Aveyron sont  un peu 
comme les Ecossais, ils n'aiment  pas trop faire 
des dépenses… Un Aveyronnais visite Israël et 
arrive au bord du lac de Tibériade et  on lui 
propose d'y faire une balade en bateau. Il dit 
au bâtelier que c'est bien cher ! Celui-ci lui 
répond  :  "Oui, mais pensez que Jésus l'a tra-
versé à pied", notre Aveyronnais réplique :  " A 
ce prix là, ça ne m'étonne pas"."

"Deux amis se rencontrent et le premier 
dit : "Figure toi  qu'en rentrant chez moi, j'ai 
trouvé ma femme au lit avec un lumbago!

- Ça ne m'étonne pas, ces Espagnols c'est 
tous des salauds !""

"Une dame dans un bus demande à un 
monsieur de lui laisser la place car elle est 

enceinte. Le monsieur la regarde et lui fait 
remarquer que ça ne se voit guère. Alors elle 
répond : "Oui, ça fait  juste cinq minutes, mais 
qu'est-ce que ça coupe les jambes !""

Une des citations de Yaki  reprenant 
Flaubert ou Balzac qui aurait dit :  "On traver-
sait des champs où travaillaient des cultivatri-
ces dont  on n'apercevait que la première syl-
labe"…

Pour sourire une dernière fois :
Histoire vraie arrivée à un copain qui est 

entré chez un parfumeur pour acheter un 
Channel 51, le parfumeur lui  a répondu : 
"Vous trompez, Monsieur, c'est juste en face", 
lui montrant le bar de l'autre côté de la rue

La différence entre les hommes et les 
femmes à propos de l'amour :  L'homme veut 
être le premier, et la femme préfère être la 
dernière…

Mémoire ajiste : témoignages
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Francis et son âne à Fréjus
de Pierre Hanin

HISTOIRES D'EN RIRE
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Dans le prochain numéro
Programme d'hiver, des extraits de lectures encore… Pierre Jamet, 
et vos participations sur l'esprit ajiste, le tutoiement en AJ, les 
ajistes et le monde rural, ajisme et agisme, planning familial,  
"Route Joyeuse" et les Lyonnais, Berg Frei, et  quelques histoires 
peut être marrantes…etc…

Petites annonces gratuites
Recherche Ordinateurs MacIntosh

J'ai lancé dans mon Foyer de quartier une activité d'apprentissage à 
l'utilisation des ordinateurs. Cette activité se fait uniquement sur des 

Macintosh (ordinateur de base de chez Apple). Si vous avez 
un  "Mac" qui ne vous sert  pas ou si  vous connaissez quelqu'un 
qui serait dans ce cas… et  qui serait prêt  à nous le donner, 
vous pouvez me contacter au 04 79 88 21 32…
Merci d'avance et  merci encore à un copain qui a déjà donné 

suite à cette annonce…
Daniel Bret.

"Chez Maéva" Dîners Concerts
La fille de notre copain Mao Bouachrine, ancien du Foyer de la 

Rue Myrrha à Paris (voir Bulletin n°29/30), ancien du Service Civil  
International, a ouvert une café musical (la musique est  une tradition 
familiale chez les Mao) près de Chambéry à côté du Lac de la Thuile, 
tout en hauteur dans un site merveilleux.

 Le programme de l'an 2000 commençait  avec une soirée latino-
américaine, puis on trouvait une soirée "Eclats de rire", un récital Piaf, 
Laurent Berger en chansons, "The Mad Lover", l'amoureux fou à l'épo-
que de Shakespeare, Mandolines et guitares, Zambo Compagnie (Benin, 
Mandingue), et  enfin François Gaillard et Etienne Deliry (chansons 
parfois subversives et de l'Amour, des pleurs).

Maeva tient aussi un gîte dans cette ancienne auberge au cœur du 
village : gîte rural (4/5 places), trois chambres d'hôtes, une salle de réu-
nion. Le prix du gîte : entre 1300 et 1700 F la semaine, la chambre 
d'hôte : 120 F (1 pers.) 190 F (2 pers.) C'est un point de départ pour des 
balades faciles, par exemple jusqu'au sommet  de la Savoyarde, la mon-
tagne qui surplombe Montmélian (le profil d'une Savoyarde avec sa 
coiffe se voit depuis l'autoroute à la hauteur de cette ville).

Tél . : 04 79 84 72 13.

Autocollants Anaaj
Nous avions été mandatés 

lors de l'Assemblée Générale 
pour ré-éditer des autocollants. 
René Mansey avait accepté de 
se charger de faire une étude de 
marché.  Avec son efficacité 
habituelle ça a rapidement 
débouché sur l'achat auprès des 
copains de Midi-Pyrénées de 
200 autocollants (vitrophanie : 
à coller à l'intérieur d'une vi-
tre). Tu peux nous en comman-
der avec la fiche ci-jointe. 
Nous conservons un prix assez 
bas, mais tu peux arrondir si tu 
veux nous aider.

Daniel Bret
L'original fait 8,5 cm de diamètre.
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Un grand témoin des AJ nous a quittés : 

Pierre Jamet
il s'est éteint au mois d'août et nous ouvrirons une page en-

tière dans le prochain numéro qui lui sera consacrée.
Nous présentons dès maintenant nos condoléances très ami-

cales à sa famille, et à tous ses amis.
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